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Communion qu’elle la demande à tous les prêtres, et enfin il 
s'en est trouvé un qui la-lui a donnée. — Ob ! qu’il vaut 
nneux, me répondit-il, la donner à cet ange qu'à tant de 
chrétiens dont le cœur est plein d’iniquités i » — Alors il se 
mit à interroger l'enfant sur les vérités de la foi et, la trouvant 
très instruite, il lui fit de longues recommandations. Il lui dit 
en particulier de prier pour les pauvres pécheurs, surtout pen­
dant le saint Sacrifice après la consécration. En ce moment, 
elle devait conjurer le Père éternel, pour l’amour de Jésus- 
Christ, de pardonner aux pauvres pécheurs. « Priez-le, lui dit- 
il, de se faire connaître à eux parce que, ô mon Dieu, s’ils vous 
conna"usaient, ils vous aimeraient. Dites au bon Jésus: Vous 
nous avez assuré que si nous priions votre Père en votre nom, 
nous serions exaucés : eh bien ! je vous prie de vous faire con­
naître aux pauvres pécheurs, afin qu’ils puissent vous aimer. » 
Il lui parla longtemps encore, et lui laissa cet avis salutaire : 
• O mon enfant, ne voua attachez à personne excepté au bien- 
aimé Jésus. Voyez l’honneur qu’il vous a fait en venant dans 
votre âme. Si le Pape venait à visiter votre maison, vous ne 
sortiriez pas, vous resteriez auprès de lui : mettez votre bon­
heur à rester auprès de Jésus. »

• La petite tille avait alors cinq ans. Il lui demanda de faire 
tous les jours une prière pour lui obtenir la grâce d'une sainte 
mort, car, dit-il, Dieu peut m’appeler à chaque instant. Il sou­
rit alors doucement à l’enfant, et nous congédia après nous 
avoir donné sa bénédiction. »

Comment jeter les yeux sans une profonde émotion sur ce'.te 
enfant de cinq ans et sur ce saint vieillard I L’enfant demande 
au vieillard si elle peut recevoir son Dieu, et le vieillard, ren­
contrant sur cette f jrre une âme angélique, pense aussitôt à 
en faire une médiatrice auprès de Dieu en faveur de ses clients 
privilégiés, les pauvres pécheurs. Avec quelle touenante solli­
citude il lui dit de prier pour ces infortunés, et lui indique 
quand elle doit prier et même comment elle doit s’exprimer 
pour toucher le cœur du Seigneur Jésus ! Toute sa vie fut une 
manifestation de son zèle pour le salut des âmes, mais peut- 
être ce zèle éclate-t-il plus admirablement encore dans cette 
rencontre.
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